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Les quatrièmes Journées suisses de l’arboricul-
ture fruitière, organisées par les stations fédé-
rales de recherches agronomiques Agroscope
RAC Changins et FAW Wädenswil, se sont dé-
roulées à Martigny les 26 et 27 janvier 2004
dans le cadre d’Agrovina. Le thème principal de
ces journées «L’arboriculture suisse face au défi
de la rentabilité et de la qualité» indiquait sans
équivoque les pistes à suivre pour que les acteurs
de la profession puissent rester compétitifs et
survivre dans un marché toujours plus difficile.
En effet, seuls ceux qui se tiendront à la pointe
de la formation, de l’information et du progrès
technique pourront tenir le coup dans le futur.
Ils devront savoir de plus en plus agir en fonc-
tion d’objectifs économiques, écologiques, struc-
turels et de marché clairs, et éviter de traîner
derrière eux des boulets tels que des cultures in-
adaptées ou trop vieilles, des variétés obsolètes,
des techniques dépassées ou une protection phy-
tosanitaire irréfléchie.
Les chercheurs se sont entourés pour l’occasion
de conférenciers issus du commerce, d’organisa-
tions professionnelles, de la vulgarisation et de
la pratique.
Une large place a été faite aux nouvelles varié-
tés de pommes et aux caractéristiques que l’on
attend d’elles pour avoir une chance de percer
sur le marché. Les exigences peuvent d’ailleurs
changer d’une région à l’autre, notamment entre
le Nord et le Sud quant à la couleur, au sucre et
à l’acidité. Tous les orateurs se sont cependant
accordés sur l’importance de la saveur, de la
fraîcheur et de la fermeté. A cela viennent
s’ajouter d’autres éléments susceptibles d’en-
courager la consommation de fruits et touchant
notamment à la santé, à la confiance (sécurité)
et à la protection de l’environnement. Dans ce
contexte, la question des marques de garantie à
l’échelon suisse et européen a naturellement été
abordée.
Une analyse fouillée des principaux facteurs de
rentabilité d’une production suisse de pommes a
permis aux participants d’identifier lesquels de
ces facteurs jouaient le rôle le plus important au

niveau de l’exploitation. Sur le plan technique,
on a surtout mis l’accent sur la performance des
différents systèmes de cultures, la régulation de
la charge, la fenêtre optimale de récolte, une
fertilisation et une protection phytosanitaire rai-
sonnées. Pour cette dernière, une attention parti-
culière a été portée à un réseau de mesures
agrométéorologiques permettant d’appliquer des
modèles de prévisions pour des maladies telles
que le feu bactérien ou la tavelure.
Le regain d’intérêt pour la culture du cerisier
comme élément de diversification n’est pas
passé inaperçu. Le thème sur les chances et les
difficultés que présente la culture fruitière biolo-
gique a été abordé avec réalisme et sans com-
promis. Ce type de culture, très exigeant en
main-d’œuvre, souvent en panne d’agents de
production compatibles avec le cahier des char-
ges, permet cependant aux familles concernées
de vivre sur l’exploitation.
Ces journées arboricoles ont aussi été l’occa-
sion pour les responsables de la recherche agro-
nomique de se présenter sous un nouveau visage
et de montrer comment ils comptaient affronter
les nouveaux défis de l’arboriculture fruitière.
Se présentant depuis le 1er janvier 2004 sous
l’appellation «Agroscope», la nouvelle marque
commune des cinq stations de recherches affi-
liées à l’Office fédéral de l’agriculture (OFAG),
les deux stations de Changins et de Wädenswil
vont intensifier leur collaboration et la coordi-
nation de leurs activités pour finalement fusion-
ner dès 2006 en une seule entité placée sous une
direction commune, mais en conservant les sites
existants. Leurs activités de recherche et d’exé-
cution de tâches légales s’appliqueront à l’ensem-
ble du secteur de production végétale. Nul doute
que dans le domaine de l’arboriculture fruitière,
les compétences et les complémentarités de ces
deux institutions seront mises à profit pour ser-
vir au mieux la profession, en dépit de nouvelles
restrictions budgétaires.
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Bien dedans, bien dehors, tourne court
au bout du rang, tout pour bien
travailler. De 52 à 76 ch, existe en 2 ou
4 roues motrices, avec arceau ou cabine.

Bien entre
les rangs
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www.renault-agriculture.com
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RENAULT

ON EST MIEUX EN ORANGE

Concessionnaires Téléphone
CoPra S.à r.l. 1113 Saint-Saphorin 021 803 79 00
MEYER Marc 1236 Eaumorte 022 756 33 06
F. et J. DUBOIS S.à r.l. 1262 Eysins 022 361 33 09
TRACTO-JARDIN S.à r.l. 1267 Vich 022 364 16 32
BOVAY René SA 1415 Démoret 024 433 03 30

GIGANDET SA 1853 Yvorne 024 466 13 83
ETS CHAPPOT SA 1906 Charrat 027 746 13 33

1907 Saxon 027 744 12 51
1963 Vétroz 027 346 30 30

S.C.I.M.A. Tracteurs RENAULT 3185 Schmitten 026 496 36 01

TEL. 027 306 20 24
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ASSISTANCE TECHNIQUE

• Goutte à goutte

• Micro-jet

• Aspersion

• Pompage

• Ferti-irrigation
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